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Introduction

L’Alsace est l’une des 22 régions de la France. Même si elle est la plus petite de toutes les régions françaises, elle est capable de captiver l’attention de ceux qui viennent la visiter. Grâce à son histoire difficile et sa position à côté de l’Allemagne, elle est bien différente de toutes les régions françaises. L’Alsace est connue par son architecture typique, son dialecte et ses symboles traditionnels. Dans le département du Bas-Rhin est située la ville de Bouxwiller. C’est une petite ville dont le lycée coopère avec un autre lycée en République tchèque. Plus concrètement, c’est le lycée Aleš Hrdlička de Humpolec qui est intégré à l’échange. Grâce aux propres expériences de l’auteure de ce mémoire, nous pouvons présenter cette coopération.
Le mémoire intitulé L’Alsace. Le jumelage de deux lycées, Bouxwiller et Humpolec se compose de trois parties. La première partie théorique, est consacrée à la présentation de la région de l’Alsace. Elle se compose des chapitres apportant des informations sur la région ainsi que sur les traditions ou la cuisine typique pour ce territoire. Il y a aussi des sous-chapitres dédiés aux villes alsaciennes qui sont les plus connues. Les chapitres sont accompagnés de quelques images pour pouvoir mieux imaginer ce dont on parle. Ce travail est destiné, avant tout, aux élèves qui se préparent à participer au séjour au lycée jumelé en Alsace. Les enseignants peuvent aussi utiliser le mémoire en tant qu’un support de travail avant le départ des élèves en Alsace. Cette partie théorique devrait servir aux élèves pour pouvoir mieux les préparer au voyage. Grâce à notre mémoire, ils connaîtront un peu cette région et, puis, durant l’échange ils s’y orienteront mieux. Cette partie où l’Alsace est décrite, peut inspirer quelqu’un d’autre pour la visiter.
La deuxième partie du mémoire est consacrée au jumelage entre le lycée Adrien Zeller de Bouxwiller et le lycée Aleš Hrdlička de Humpolec. D’abord, nous nous consacrerons à la ville de Bouxwiller, nous la présenterons d’une manière détaillée. Après, on ajoutera des informations de la ville de Humpolec avec le lycée Ales Hrdlička pour le côté français. Ce sont ces deux villes dont les lycées coopèrent à l’échange. Dans les derniers chapitres, le programme de l’échange est décrit et encore nous y proposerons aussi un questionnaire avec une enseignante française. Dans cette partie, nous avons présenté aussi des images pour pouvoir faire la bonne connaissance des villes mentionnées.
En ce qui concerne la partie pratique, elle contient des fiches pédagogiques destinées aux niveaux différents. Ces fiches pédagogiques devraient servir aux enseignants de la langue française. Elles devraient être utilisées avant le départ des élèves en Alsace car elles sont inspirées par cette région et ses traditions. Les fiches pédagogiques s’orientent à la compréhension orale, production écrite, à la grammaire et au vocabulaire.


Le but de notre mémoire est avant tout de présenter la région de l’Alsace aux élèves qui participeront à l’échange. De plus, nous proposons que le matériel sur la région de l’Alsace peut devenir l’inspiration pour  un enseignement plus intéressant et riche. 
1. L’Alsace

Dans le premier chapitre de ce mémoire, nous présenterons la région de l’Alsace, que les étudiants du lycée Aleš Hrdlička de Humpolec visiteront pendant leur échange avec le lycée Adrien Zeller de Bouxwiller. D’abord, on mentionnera des informations principales. Puis, on présentera la région du point de vue géographique. On déterminera sa position, sa superficie. Il faut aussi savoir avec quel pays l’Alsace voisine. On ajoutera des informations du point de vue économique. Ces informations aideront les jeunes à mieux connaître cette région. Les sous-chapitres suivants présenterons des symboles typiques pour cette région et encore plusieurs villes importantes. Par curiosité, nous nous sommes intéressés aussi à la cuisine alsacienne et à la célébration de la fête de Noël. On ajoutera donc quelques sous-chapitres le concernant.
1.1. La caractéristique de la région

Cette partie où les informations principales de la région sont écrites, est préliminaire. C’est un prologue qui prépare les lecteurs aux autres chapitres, plus détaillés. Voilà, une brève présentation de la région, pour que les jeunes aient plus de connaissance sur cette région. 
L’Alsace est une des 22 régions françaises. Avec sa superficie 8 300 km², elle est la plus petite de toutes les régions. L’Alsace se trouve au cœur de l’Europe. L’éloignement de l’Alsace des villes importantes de l’Europe est presque pareil : «  Elle se trouve à 800 km de Vienne (Autriche), 600 km de Prague (République tchèque), 750 km de Berlin (Allemagne), 1000 km de Barcelone (Espagne), 1000 km de Rome (Italie) et 1000 km de Brest. »
 Elle est située dans le nord-est de la France et elle voisine avec l’Allemagne et la Suisse. 

Avec ses 1 817 000 d’habitants, la population d’Alsace est nombreuse. Le chef lieu est Strasbourg où il y a le siège du Parlement européen. Avec la densité de 223 hab./km², c’est la région la plus peuplée de France métropolitaine. Pourtant, le taux de chômage (8,5 %) est le plus bas du tout pays.

L’Alsace est une région riche et ouverte au monde. La nature y est belle est variée. Les Vosges sont souvent appelés « le poumon de l’Alsace»
. Cette région a beaucoup de symboles typiques. Les visiteurs peuvent admirer les maisons à colombages où en pierres, goûter le vin de bonne qualité et goûter les plats typiques. Il ne faut pas oublier de nommer également les cigognes, qui font partie importante parmi les symboles le plus connus.

L’Alsace est aussi une région de France à l’histoire difficile, à cause de sa position de pays de frontière. En Alsace, les gens sont présents depuis plus de 1500 siècles. Entre le XIe et le XVIIe siècle, l’Alsace faisait souvent partie du territoire allemand : « De 1870 à 1945, l’Alsace a changé cinq fois de nationalité, entre la France et l’Allemagne.»
 La langue et la cuisine témoignent de ce mélange germanique.

1.1.1. La division administrative
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En France, la division administrative est différente par rapport à la République tchèque. Chaque région est encore divisée en départements, arrondissements, cantons et finalement, en communes. L’Alsace est divisée en deux départements, le Haut Rhin et le Bas Rhin, que l’on peut voir sur deux cartes suivantes. L’Alsace compte 13 arrondissements qui sont représentés par des couleurs différentes sur les cartes. Elle est encore divisée en 75 cantons et 904 communes.
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   1.2.  La géographie

Durant le séjour d’échange, les étudiants voyageront à travers la région, c’est pourquoi nous présenterons maintenant la région du point de vue géographique. On va essayer de découvrir ses beautés naturelles. Ainsi, le groupe s’orientera mieux dans cette partie de la France et retiendra mieux des informations concernant des lieux intéressants. 
L’Alsace est délimitée par ses frontières naturelles. Elle s’étend du sud au nord le long du fleuve Rhin qui est situé à l’Est de la France. Cette région voisine avec l’Allemagne au Nord-Est et avec la Suisse au sud. Et elle est limitée au Sud-Ouest par la région Franche-Comté et à l’Ouest par la région de la Lorraine. L’Alsace est séparée de la Lorraine par les Vosges, qui protègent bien cette région. L’espace de la région est découpée en trois relief : à l’Est c’est la plaine d’Alsace, à l’Ouest dominent les Vosges et entre les deux reliefs il y a les collines sous-vosgiennes. Celles-ci sont une terre idéale pour la vigne et pour les vins qui représentent la région.
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La carte géographique

1.2.1. Les Vosges et Le Jura
Dans ce chapitre, nous nous concentrerons sur deux massifs montagneux qui s’appellent les Vosges et le Jura. Les Vosges sont le plus connues et le plus grandes montagnes, en Alsace. On peut y trouver le Parc Naturel Régional des Ballons des Vosges et le Parc Naturel Régional des Vosges du Nord. Il est possible que cette partie de la région fera partie de la visite en Alsace des étudiants tchèques.
Les Vosges sont un massif montagneux aux sommets ronds qu’on appelle des ballons.
 Le point culminant est le Grand Ballon avec 1424 mètres d’altitude. En 1976, le Parc Naturel Régional des Vosges du Nord est créé et il compte 130 500 hectares. Les Vosges se sont formées en trois cents millions d’années. Plus de trois quarts des montagnes sont couvertes de forêts qui sont célèbres pour leur couleur bleue et leur beauté. Les forêts sont composées surtout des hêtres et des sapins. Les châtaigniers se trouvent dans les Vosges moyennes. Le grès est une pierre qu’on peut y trouver, elle a une belle couleur vieille rose. La chaîne des Vosges est du sud au nord partagée en trois parties : les Hautes-Vosges s’étalant de Bélfort à la vallée de la Bruche, les Vosges Moyennes du col de Sainte-Marie-aux-Mines au col de Savernes et les Basses-Vosges, entre le col de Saverne et la source de la rivière Lauter. D’un point de vue météorologique, il y a une grande différence entre les pentes occidentales et par ceux de l’Est. À l’Est, il y a la hauteur de la pluie bien plus grande qu’à l’Ouest et les températures y sont plus basses.

Ce massif fournit beaucoup de possibilités pour les touristes : « Il y a plus de 10 000 km de chemins pour la marche à pied.»
 La  route des Crêtes est la plus connue, elle passe par le Grand Ballon, le Markstein, le Hohneck et la Schlucht. Il y a encore La route Joffre ou La route de la carpe frite. La route des Crêtes mesure 77 km et elle permet d’admirer les paysages splendides des Vosges. On peut y voir des lacs, des ballons, des panoramas et des vues superbes.

Même si les Vosges sont un massif montagneux le plus visité, on ne peut pas oublier de mentionner l’autre chaîne de montagne, le Jura. Il est aussi très beau et il mérite une visite. Les montagnes du Jura forment la frontière naturelle avec la Suisse. Le Jura est une chaîne de montagnes située au nord des Alpes, donc, on le trouve non seulement en France, mais aussi en Suisse et en Allemagne. Le Jura se trouve au Sud de l’Alsace.

1.2.2. Les sites remarquables naturels
Ce sous-chapitre présente d’autres lieux intéressants qu’on peut trouver dans la nature de l’Alsace. Tout d’abord, les étudiants connaîtront le Rhin, un fleuve très important pour l’Alsace qu’ils apercevront pendant  la visite de Strasbourg.
Le Rhin s’étend à l’Est le long de la région. C’est un fleuve important et commercial de l’Europe. Il est 1320 km long, mais la partie alsacienne ne mesure que 180 km. Sur ces 180 kilomètres, on trouve douze ponts, trois bacs et deux ponts dormants pour piétons et cyclistes. Il prend sa source dans le massif du Saint-Gothar et se jette dans la mer du Nord.
 Le transport nautique y est très répandu grâce à l’abondance de l’eau pendant toute l’année. L’Alsace l’utilise le fleuve pour l’énergie hydraulique. Sur ses 45 kilomètres premiers, il est « doublé » par le Grand Canal d’Alsace.  Pourtant, le Rhin était nommé « la poubelle » durant les années 1970, aujourd’hui il est devenu le fleuve le plus propre du continent : « On assiste au retour de nombreux poissons qui avaient disparu, on peut à nouveau s’y baigner. Il faut dire qu’il fallut une catastrophe écologique pour secouer les consciences. Le 1er novembre 1986, l’usine chimique Sandoz de Bâle prend feu, ce qui entraîne l’écoulement dans le fleuve d’une quantité énorme de produits hautement toxique. À la suite de cette catastrophe, de nombreuses initiatives de protection du fleuve sont prises. »

Pendant le séjour d’échange, les jeunes passeront une journée dans une famille si elle leur prépare un programme. Donc, il est possible qu’ils pouront choisir ce qu’ils voudraient faire ou voir. C’est pourquoi maintenant, on présentera des lieux intéressants.
Pour les gens qui aiment les vues romantiques, on doit recommander la cascade du Nideck. Elle se trouve à peu près à 50 kilomètres de Bouxwiller vers le Sud de l’Alsace. La cascade est située près des ruines un château. La hauteur de cette cascade est 25 mètres et le sommet vous offre une vue magnifique sur la vallée de la Bruche. Pour les gens qui sont plus actifs, il y a le lac blanc et son parc d’aventure. Le lac est surnommé d’après la couleur du sable cristallin, qui est situé au fond du lac. Le lac se trouve au cœur des Hautes Vosges dans la commune d’Orbey. Ce lieu est entouré de sapins et des rochers. En hiver, c’est une station de ski et en été, on peut visiter un parc d’aventures.
 C’est un lieu où on l’on peut vivre des expériences adrénalines, car on grimpe après une corde qui est suspendue parmi des arbres en hauteur différente. Dans ce parc il y a huit parcours de difficultés croissantes. Donc c’est un sport pour le caractère courageux. En Alsace, se trouvent aussi beaucoup de réserves naturelles, parmi eux, on mentionne L’Ile de Rhinau. Cette réserve a été créée en 1991 et elle se trouve dans le Parc naturel régional des Ballons des Vosges. Cette île a pris sa naissance entre le Rhin et le grand canal d’Alsace. Sa superficie est plus de 300 hectares. Dans la réserve, on trouve plusieurs types de l’arbre comme des saules, des ormes, des peupliers noirs ou des noisetiers. Parmi la faune, on y trouve des oies, des canards sauvages et des  castors. Pour les amateurs de l’histoire et des châteaux, l’Alsace est le meilleur endroit de l’Europe, car on y trouve beaucoup de ces monuments. Parmi eux, on mentionne l’un des plus célèbres et des plus visités de tous. C’est le château  du Haut Kœnigsbourg qui a été construit au XIIe siècle. Il se trouve sur un rocher dans l’altitude plus de 800 mètres, donc il domine toute la pleine d’Alsace. Du haut des tours, on peut voir les Vosges, le Rhin, la Forêt-Noire ou les Alpes.

1.3. Le Climat

Présentons maintenant le climat en Alsace, car les départements différent l’un de l’autre. Vous pouvez utiliser des informations sur le temps qui sont inscrites dans le tableau. Vous allez voir que le climat est ressemblant comme en République tchèque.
Le climat dans cette région est de type semi–continental est montagnard. L’hiver y est froid est rigoureux est l’été est chaud. En hiver, il y a des pluies et de la neige sur les hauteurs. Les Vosges protègent la région contre des vents d’Ouest et c’est pourquoi il y a peu de précipitations. Colmar, la ville alsacienne importante, a un des climats les plus secs de toute la France.

Dans le tableau vous voyez les températures moyennes pour la ville de Strasbourg. Il y a toutes les saisons de l’année. Vous pouvez comparer les températures à Strasbourg avec celles en République tchèque. C’est un enregistrement d’une ville donc il est clair que les températures dans les montagnes seront un peu différentes.
	Le printemps
	Mars
	Avril
	Mai

	Températures 
(degré C)
	5,2
	9,5
	14

	L´été
	Juin
	Juillet
	Août

	Températures
	17,2
	18,8
	18,1

	L´automne
	Septembre
	Octobre
	Novembre

	Températures
	14,7
	9,7
	4,7

	L´hiver
	Décembre
	Janvier
	Février

	Températures
	1,4
	0
	1,9


Le tableau


1.4. L’Économie

Passons maintenant au sujet concernant l’économie de l’Alsace. Cette partie nous présente la région d’un autre point de vue. On fera connaître l’agriculture et l’industrie qui se trouvent en Alsace.
L’Alsace est une région dont l’activité économique est variée. L’investissement étranger dans la région est important. L’agriculture de la région est intensive. Le tabac, la betterave à sucre et le houblon y sont cultivés avec du succès. En Alsace, on peut trouver encore d’autres productions spécifiques, comme par exemple du houblon, des céréales et aussi des fruits. La production du vin blanc est importante, ainsi que celle de la bière.

L’Alsace et une des trois régions françaises les plus industrialisées. Bien que la vigne ne représente que 4,2% de toutes les cultures, elle est très importante pour l’économie de la région. Le vignoble s’étend sur toute l’Alsace, la surface a 14 800 hectares. En Alsace, on y trouve la route des vins qui est située dans les départements : Bas-Rhin et Haut- Rhin.

L’Alsace est une des régions les plus dynamiques et les plus riches : « Le PBI par habitant d’environ 24 000 euros en 2000 (troisième rang national après l’Ile-de-France et Rhône-Alpes). »
 L’activité industrielle prospère toujours, elle représente encore 28 % de la richesse produite ( grâce à l’industrie textile, mécanique et la brasserie).

1.5. Les Symboles de L’Alsace
Si nous allons en Alsace, il faut connaître ses symboles, car c’est un élément inséparable de sa culture. Il est donc sûr que pendant leur visite, les jeunes rencontreront au moins un de ses symboles.

Cette région a beaucoup de symboles par lesquels elle peut être représentée. Avant tout, c’est la cigogne qu’on s’imaginera chaque fois si on dit l’Alsace. Les cigognes sont les grands oiseaux qu’on peut voir sur les toits des maisons. Ils font les grands nids sur les cheminées. Cet oiseau est depuis longtemps préféré par les Alsaciens car ils pensent que la cigogne apporte le bonheur. Dans les années 70, le nombre de cigognes a diminué et elles sont devenues rares. Cette situation a forcé les Alsaciens à faire quelque chose pour les protéger. Plusieurs associations ont été créées pour la protection de l’environnement et de ces oiseaux. Certains parcs ont été aussi créés pour la protection de la nature. Et donc, les cigognes commençaient à revenir en Alsace peu à peu.
 Pourquoi les cigognes sont devenus un symbole de l’Alsace ? Voici la légende du Kindelesbrunnen, l’une des nombreuses légendes de la cigogne : « Autre fois, sous la Cathédrale de Strasbourg, il y avait un lac. Dans ce lac barbotaient les âmes des enfants qui attendaient venir au monde. Sur ce lac vivait également un gentil gnome qui naviguait sur une magnifique barque argentée. Alors, quand l’enfant devait venir au monde, il attrapait sa petite âme avec un filet d’or, délicatement, il la donnait à la Cigogne qui prenait son envol et la déposait aux parents amoureux. En Alsace, la légende veut que pour "commander "un bébé, les parents doivent déposer sur le rebord de leur fenêtre quelques morceaux de sucre.»

De même, chaque région a son blason et le drapeau qui représentent sa région. L’Alsace n’en diffère non plus. Actuellement, l’Alsace a déjà le deuxième blason qui a été créé au XVIIe siècle. Le drapeau national ressemble au blason. Le drapeau a des couleurs allemandes traditionnelles, rouge et blanc. Il y a encore six couronnes jaunes.
 
1.5.1. La langue régionale

Pour cette région, un dialecte est aussi typique. L’alsacien est une langue parlée par tradition dans cette région. En France, il existe encore plusieurs langues ou dialectes parlés dans les régions différentes, par exemple : le breton, le provençal, le corse et l’alsacien. Le dialecte alsacien ressemble à l’allemand. L’alsacien a été longtemps la langue maternelle de la plupart des habitants. En 1997, 53% des jeunes parlaient encore ce dialecte. L’alsacien reste toujours utilisé pour la cuisine ou pour nommer des choses que le français ne connaît pas.
 Il est parlé surtout par les gens âgés. F. Ferrier explique: « De nombreux Alsaciens âgés ne se sentent pas à l’aise en français, pour des raisons historiques -  ce n’était pas leur langue maternelle et, à l’école, c’est l’allemand qu’ils ont appris .»

Regardons quelques exemples du vocabulaire fondamental et comparons les mots en alsacien avec le français, l’allemand, le néerlandais et l’anglais.

	français
	allemand
	alsacien
	néerlandais
	anglais

	ciel
	himmel
	hemmel
	hemel
	heaven, sky

	eau
	wasser
	wàsser
	water
	water

	feu
	feuer
	fiir
	vuur
	fire

	homme
	mann
	mànn
	man
	man

	femme
	frau
	frài/frau
	vrouw
	woman

	gros/gras
	dick/fett
	déck/fat
	dik/vet
	thick/fat

	manger
	essen
	assa
	eten
	eat (to)

	boire
	trinken
	trenga/trenke
	drinken
	drink (to)

	nuit
	nacht
	nààcht
	nacht
	night

	jour
	tag
	däi/dag
	dag
	day

	aujourd'hui
	heute
	hit/héta
	vandaag/heden
	today

	matin
	morgen
	morjia/morga
	morgen
	morning

	midi
	mittag
	médeu/médag
	middag
	noon, midday

	soir
	abend
	oowe/ova
	avond
	evening

	être
	sein
	sén
	zijn
	be (to)

	avoir
	haben
	hove/hàn
	hebben
	have (to)


Le dialect alsacien

Dans le tableau on peut comparer les langues. On voit que l’alsacien est proche plutôt de l’allemand que du français. Le tableau montre les trois langues mondiales et la « langue » alsacienne. Il y a les mots les plus fréquents et aussi quelques verbes que les débutants apprennent dans la langue étrangère.
1.5.2. La Cuisine

Dans le présent chapitre, nous nous concentrons à la cuisine régionale. En allant en Alsace, il est bon de connaître quelques plats typiques pour cette région. Les étudiants seront logés dans les familles où ils goûteront des plats alsaciens. Lorsqu’ils auront entendu un nom du plat alsacien, ils pourront ainsi imaginer de quoi il s’agit. Voici, quelques plats typiques pour cette région.
Les Alsaciens sont connus ainsi que tous les Français comme des grands gourmands car ils aiment bien manger et boire. Dans la région, on y trouve de bons produits : céréales, chou, tabac, volailles, charcuterie. Pour les Alsaciens, un bon repas et une belle table forment un instant parfait. En Alsace, on y trouve beaucoup de restaurants qui servent une véritable cuisine alsacienne. Les alsaciens visitent eux aussi des Winstube, ce sont les restaurants où le vin était à l’époque vendu directement aux clients et il y avait aussi la possibilité de déguster le vin. Aujourd’hui, les winstubes offrent une cuisine simple. On y mange par exemple Waedele  (jarret de porc) ou knacks avec une salade de pommes de terre. On peut comparer ce type de restaurant aux fast-foods.  

L’Alsace a beaucoup de plats traditionnels, parmi eux, on doit mentionner Zewelkueche (la tarte à l’oignon), Flammekueche, qui est appelé la tarte flambée, il s’agit d’une galette fine de pâte couverte de crème et d’oignons, Bäckeoffe c’est un mélange de viandes : de mouton, de porc et de bœuf, il y a aussi des pommes de terre et des oignons. La choucroute renommée est le plat composé du chou et de la charcuterie. Les Alsaciens ont aussi des desserts variés, ils ont les tartes qu’on peut appeler les tartes de saison car elles sont faites à la base des fruits variables : myrtilles, quetsches, mirabelles, ou pommes. La célèbre tarte aux fruits est Kugelhopf qui peut accompagner une bonne bouteille entre les repas.
  Les vins font partie intégrante de la cuisine alsacienne comme dans les autres régions de la France. Le vin d’Alsace est servi en flûtes ou en pichets.
 En Alsace, les vins sont divisés en sept grandes familles
. Dans les restaurants ou des winstube, ils peuvent nous proposer encore les autres marques des vins : l’Edelzwicker ce qui est un mélange de plusieurs de ces sept vins, et le Klevener qui est peu connu.
 
1.5.3. La Fête de Noël  et de Pâques en Alsace

Dans les familles alsaciennes, les étudiants discuteront des thèmes différents, parmi eux, sûrement aussi les fêtes traditionnelles. Présentons donc la traditon de Noël et de Pâques, ces deux fêtes importantes religieuses. Il est évident que quelques traditions sont pareilles et d’autres sont un peu différentes.

En Alsace, aussi bien qu’en Rébublique tchèque, les gens fêtent le jour de saint Nicolas le 6 décembre. Chez nous, c’est la veille du 6 décembre.  En France, ils la fêtent le six décembre, le jour même. Pour cette fête, quelques desserts sont typiques : des friandises, des clémentines, du pain d’épices et la moelleuse brioche. Dans les rues des gens vêtus en évêques se promènent, entourés d´enfants, aussi bien que dans notre pays. Ces gens sont accompagnés par un âne et par le Hans Trapp « appelé le Père Fouettard
»

En ce qui concerne les fêtes de Noël, elles sont d’une grande importance en Alsace. Les Alsaciens préparent Noël longtemps, surtout pendant l’Avent : « Les chrétiens qui attendent la venue du Christ allument la première bougie le premier dimanche, la seconde la deuxième. La dernière sera allumée la veille de Noël.»
 C’est la tradition pareille comme en République tchèque, elle vient des racines chrétiennes des deux pays.
 
Au cours de ces fêtes, dans les rues, des crèches de différente sorte qui rappellent la naissance du Christ, sont exposées. De petites sculptures sont souvent en bois. Un autre symbole de Noël en Alsace est le sapin qui y est installé depuis le XVIe siècle. Il symbolise l’arbre de vie car il ne perd pas ses feuilles. Dans le passé, on trouvait les sapins dans les églises et ils étaient décorés par des pommes rouges et des hosties. En 1850, les boules de verre
 remplacent la décoration traditionnelle. De nos jours, les Alsaciens décorent le sapin par des cheveux d’ange, des étoiles, de bougies et de grands nombres d’ornements. Le sapin peut aussi être remplacé par l’épicéa qui a des branches plus nombreuses.
 Cette tradition ne diffère pas de la nôtre.
Christkindelmärik est le nom pour les marchés de Noël en Alsace. C’est un marché où les familles se promènent, elles peuvent acheter un sapin, des ornements et admirer les crèches avec les santons.
 Les marchands offrent du vin chaud parfumé à la cannelle. On trouve ces marchés dans toutes les villes en Alsace

Les fêtes de Pâques en Alsace sont différentes du reste de la France et elles sont très distinctes de celles en République tchèque. Dans la majorité des régions françaises, les clochent apportent les œufs dans les jardins et les maisons. C’est la légende catholique qui raconte que les cloches déposent des œufs en survolant le ciel de France. Comme la région de l’Alsace a été sous l’occupation allemande dans le passé, les coutumes sont mélangées avec celles d’Allemangne. En Alsace,  les enfants préparent les nids pour des lapins car ils mettent après les œufs dans ces nids. Le jour suivant, les enfants cherchent des œufs en chocolat dans leurs jardins.
 En République tchèque, la tradition est complètement différente. Les garçons préparent des fouets et le lundi de Pâques, ils vont d’une maison à l’autre prou frapper les filles et leur demander des œufs colorés. La symbolique du renouveau de la vie au printemps y est évidente.
1.6. Les villes en Alsace
Dans les chapitres suivants on prêtera l’attention aux villes importantes de l’Alsace. On présentera les villes les plus grandes par sa surface et aussi les villes les plus connues. On commence par la ville de Strasbourg. Il est presque sûr que les étudiants visiteront au moins l’une de ces villes. Grâce à la description fondamentale des villes, ils seront prêts à une visite efficace des villes. Dans ces chapitres, la position des villes est aussi présentée, puis, il y a des monuments mentionnés qui appartiennent aux plus connus.
1.6.1. Strasbourg

Strasbourg, la capitale de l’Alsace, est une des villes les plus importantes de la France et aussi de l’Europe occidentale. Strasbourg joue plusieurs rôles à la fois : c’est la préfecture du département du Bas Rhin, c’est la métropole intellectuelle et économique de l’Alsace, c’est le centre d’un nœud de communications internationales, une ville universitaire, on y trouve le plus grand port sur le Rhin et c’est en même temps une belle ville où on trouve beaucoup de monuments historiques.

Strasbourg est la septième plus grande ville en France et elle se trouve à l’Est de la France sur la rive gauche du Rhin avec ses 237 100 d’habitants. Au passé, Strasbourg appartenait tour à tour à la France et aux Allemands. Ceci était influencé par son apparence politique. Strasbourg est la métropole alsacienne de la vie intellectuelle, il y a des universités qui sont de très haut niveau. Grâce à son port, Strasbourg est le centre de l’économie locale.  Depuis 1949, la ville est le siège du Conseil de l’Europe, depuis 1992 est le siège du Parlement européen et c’est aussi le siège  de la Cour européenne des droits de l’homme au sein du Palais de Droits de l’Homme depuis 1998.

1.6.1.1. Les monuments
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À Strasbourg, on y trouve 14 quartiers.  La Petite France est celle qui est la plus intéressante et en bon état. À Strasbourg, il y a le centre historique, où on peut admirer les  monuments. Ce centre historique, Grande Île, est inscrite dans l’UNESCO depuis 1988. Il existe encore de très nombreux monuments à Strasbourg, il y a neuf musées, par exemple : Musée Alsacien, Musée Archéologique, Musée d’art moderne et contemporain.

La Petite France

Avant tout, ce sont les rues et les quartiers qu’il faut aller voir : « Les maisons de l’époque, modestes, cossues ou splendides, les noms des rues ou des places, gardent le souvenir vivant de ce peuple d’artisans, d’ouvriers, de notables et de petites gens que l’imagination se plait à faire revivre et rencontre, parfois, dans le bois d’un pilier sculpté, sur un vitrail, le tableau d’un maître rhénan. »
 On peut y admirer de nombreuses maisons à colombages, notamment dans le quartier de la Petite France, ces maisons ont été construites pour la plupart entre le XVIe et le XVIIIe siècle. Les rues représentent aussi l’histoire avec ses noms : rue des Écrivains, rue des Juifs, rue des Frères, rue Brûlée, rue des Tonneliers. Le centre de la ville contient plusieurs places : la place Kléber, la place Goutenberg et la place de la Cathédrale.
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Les maisons à colombages

Maintenant on va présenter le monument qui domine sans doute toute la ville. C’est la cathédrale Notre-Dame de Strasbourg qui est un monument splendide et les Alsaciens sont très fiers d’elle : « Le phare de Strasbourg, le symbole de l’Alsace. le marqueur architectural de l’horizon de la ville et de la région, la création la plus audacieuse du gothique tardif... Tous les superlatifs lui conviennent et ne sont pas encore suffisants...».
 D’après cet extrait il est évident que les Alsaciens aiment bien ce monument.
[image: image7.jpg]il i ’ i

wi ki
ERRERITEON XA\




Notre-Dame de Strasbourg est une cathédrale du XII–XVe siècle. Elle représente le monument le plus connu de Stasbourg. Elle est construite du grès rouge. La cathédrale a une flèche qui mesure 142 mètres de haut et elle n’a été terminée qu’en 1439. Elle est 110 mètres longs et la nef principale mesure 32 mètres de haut. La cathédrale de Strasbourg est aussi connue pour son horloge astronomique, où dansent les petits personnages.

Notre-Dame de Strasbourg

Strasbourg possède de nombreuses églises historiques, de toutes églises, on mentionne l’église Saint-Guillaume qui est la plus pittoresque. Elle s’élève en face du pont, sur la rive droit de l’Ill. Elle a été fondée par Henri de Mullenheim- Rechberg.

Dans cette ville, on trouve aussi un château qui s’appelle le château de Rohan et il est admirable exemplaire de l’architecture française du XVIIIe siècle. Il a été construit de 1730 à 1742 par Massol pour le cardinal de Rohan-Soubise. Depuis 1988, on y trouve le musée des Beaux-Arts, le musée des Arts décoratifs et le musée Archéologique. Autrefois, les cardinales habitaient ici, mais pendant la Révolution française le château avait été dévasté et il a commencé à se dégrader. Au bout de l’an 1805, Napoleon a commencé à renouveler ce château.

1.6.1.2. L’histoire de Strasbourg
Passons maintenant à l’histoire de cette ville qui est très riche et assez compliquée. La ville actuelle de Strasbourg ou « l’Argentoratum
 » avait été fondée par les Romains en 12 avant Jésus Christ de telle sorte qu´ils avaient créé un camp  fortifié en tant qu’une fait partie de la ligne de défense contre des attaques des Germains. Plus tard, la ville change le nom sur « Strateburgum » sous le gouvernement des Francs, qui de plus favorisent le développement de la ville.


Les VIIIe et IXe siècles sont prospères, car la population de ville double et le commerce se développe. Le 14 février 842, sont créés Les Serments de Strasbourg
 qui lient les petits-fils de Charlemagne, Louis le Germanique et Charles II le Chauve contre leur frère aîné Lothaire. En 843, le traité de Verdun a garanti la ville de Strasbourg à Lothaire.
Au Moyen Âge, Strasbourg appartient au Saint Empire Romain Germanique. La ville est emparée par les deux familles rivales, les Zorn et les Mullenheim. En conséquence, la véritable guerre civile est provoquée et de plus, une révolte des Strasbourgeois.
En 1792, Claude Joseph Rouget de Lisle compose un chant pour l’armée du Rhin, ce chant deviendra la Marseillaise. Pendant la guerre 1870 l’Allemagne annexe l’Alsace et la ville et ses monuments sont détruits. Après la 1ère guerre mondiale, l’Alsace revient à la France.

Pendant la Seconde Guerre Mondiale, l´Alsace est à nouveau annexée par l’Allemagne. La politique de «germanisation» est très dure : « interdiction du français, changement du nom des rues et des noms de famille à consonance française. »
 Enfin, Strasbourg est libérée le 23 novembre 1944. L’Alsace devient définitivement partie intégranete de la France. Aujourd’hui, on trouve à Strasbourg les sièges du Conseil de l’Europe et du Parlement Européen.

1.6.1.3. Les trois villes

En Alsace, il y a beaucoup de villes intéressantes et de sites touristiques. Les trois villes suivantes sont choisises car elles sont les plus grandes, importantes et les plus visitées. Chaque ville est décrite d’abord en général et puis, il y a plusieurs propositions de visite. Il est clair qu’il n’y a pas tous les monuments, mais nous proposons ceux qui sont le plus connue.
1.6.2. Mulhouse

Dans le Sud de l’Alsace, on peut trouver la seconde ville de la région par sa taille, Mulhouse. Même si, cette ville est moins touristique que Strasbourg ou Colmar cependant, elle vous offre quelques beaux monuments et elle est aussi connue par ses musées. Les plus connus sont celui de l’Automobile et celui du Chemin de Fer.
 Le nom de la ville signifie moulin, en vieil allemand, c´est que les premières propriétés sur la terre de Mulhouse étaient des moulins sur les rivières. Jusqu’à nos jours, le roue de moulin est le symbole de la ville. Depuis le XVIIIe siècle, l’industrie textile et l’industrie de fourrure se développent. Bien que Mulhouse ait été la dernière ville à rejoindre la France, le 15 mars 1798, elle est devenue la plus française des trois grandes villes de l’Alsace, c’est-à-dire le nombre de gens parlant l’alsacien y est le plus faible.

Au centre historique de la ville de Mulhouse, on trouve bien sûr une place, La Place de la Réunion, sur laquelle se trouve une fontaine. La place est bordée par l’ancien hôtel de ville et la maison Mieg, qui est une demeure bourgeoise. On peut admirer sur ce bâtiment l’architecture de la Renaissance, parce que la maison vient du  XVIe siècle. Cette maison est reconnaissable au premier aspect grâce sa tourelle. Le nom Mieg est originaire de la famille de Mieg qui demeuraient dans cette maison de l’année 1840. À la place de la Réunion, il y a aussi le temple protestant Saint-Étienne. Ce temple qui mesure 97 mètres de long, est le plus haut monument protestant de la France. La première pierre y a été est posée en 1859. Ce monument vaut la peine de visiter car il est d’origine ancienne.  Au centre de la ville, les touristes peuvent visiter la Tour de l’Europe qui mesure 106 mètres et qui a été construite en 1972 par l’architecte François Spoerry. Au sommet de la tour, il y a un restaurant. D’ici, les touristes ont la vue sur la chaîne de  montagnes du Jura ou des Alpes suisses. La ville de Mulhouse ne décevra non plus les gens qui aiment les animaux et la nature car la ville offre le parc zoologique et botanique à visiter.

Comme un développement industriel est si fort à Mulhouse, on y trouve beaucoup de musées techniques : musée de l’Automobile, musée de l’Impression sur étoffes, musée de Chemin de fer, musée EDF-Electropolis, musée de Papier peint, etc. On ne connaîtra pas bien la ville de Mulhouse avant de visiter au moins un de ses treize musées. L’un d’eux est le musée de l’Impression sur étoffes où on peut trouver des exemples de tissus qui vient du monde entier. La curiosité pour les visiteurs peut être la collection de plus de 800 mouchoirs. Pour les gens qui s’intéressent plutôt à la technique, le musée de l’automobile est offert. Ce musée s’appelle La Cité de l’Automobile et il est le plus grand musée d’automobiles  du monde. Il présente 464 voitures de 98 marques différentes. C’est par exemple Rolls, Maserati, Ferrari, Mercedes, Bugati, Hispano etc.

1.6.3. Colmar

Colmar est une ville située au nord de l’Alsace dans le département Haut-Rhin. Elle compte 70 000 habitants et à peu près 10 000 habitants d´origine étrangère y demeurent. Les Colmariens sont d’origine portugaise et ils restent les plus nombreux. Des habitants suivants sont d’origine italienne, maghrébine et turque. Colmar est une ville populaire parmi les touristes, c’est aussi évidant d´après l´extrait du livre L’Alsace pour les nuls : « Chaque année, 3,5 millions de touristes viennent visiter Colmar. La ville regorge de beautés patrimoniales : du XVIIe siècle à nos jours, toutes les époques sont encore présentes et offrent au passant leurs splendeurs : bâtiments de l’époque médiévale, de la Renaissance du XVIIIe siècle français, etc. »
Ce ne sont pas seulement des bâtiments que les touristes peuvent admirer, il ne faut pas oublier de faire la promenade le long des canaux de la Petite Venise. La ville de Colmar a aussi beaucoup de musées. En été, Festival international de musique a lieu ici. De plus, Colmar est la ville natale de Frédéric Auguste Bartholdi, qui a réalisé la statue de la Liberté.

Colmar possède un grand nombre de bâtiments avec l’architecture alsacienne
. Parmi les musées les plus importants, est celui des Beaux-Arts, le musée Unterlinden, est le plus connus. C’est un des musées les plus fréquentés en France, plus de 200 000 visiteurs viennent le visiter chaque année. On peut y voir des exemplaires de l’art décoratif et populaire de l’Alsace du XVIe au XIXe siècle et aussi des collections archéologiques et des exemples intéressants de la création artistique du XXe siècle. La maison Pfister est une des plus belles maisons de la ville. La maison des Têtes attire l’attention par nombreuses têtes sculptées sur sa façade. Il y a plus de 106 masques. Au sommet, se trouve une statue de Bartholdi de 1902. Le temple Saint Matthieu est situé dans la Grande Rue. Il s’agit de l’ancienne église des Franciscains. C’est seulement une petite fraction des lieux intéressants à Colmar.
 Donc, pendant la visite de l’Asace il ne faut pas oublier visiter aussi cette ville.
1.6.4. Sélestat

La ville de Sélestat est située entre Colmar et Strasbourg. Cette ville est mal conue et en comparaison avec les autres villes de l’Alsace, mal visitée. Cependant, elle offre de beaux monuments pour visiter. Celui le plus connu est probablement la Bibliothèque Humaniste, qui est fondée en 1452. C’est un lieu, qui retrace l’histoire du livre, des idées et de l’imprimerie. C’est la plus, vieille bibliothèque de l’Alsace. Elle comprend 450 manuscrits et 530 livres imprimés d´avant le 1er janvier 1501. Dans la rue de l’Eglise se situe la résidence d’Ebersmunster. Elle vient du XVIe siècle elle a servi comme résidence des abbés bénédictins d’Ebersmunster. L’autre monument de votre visite peut être Église Saint-Georges, qui a été construite entre le XIIIe et le XVIe siècle. C’est une église gothique dont l’intérieur possède de beaux vitraux. Dans la ville, on peut trouver encore deux églises, c’est l’Église Sainte-Foy et l’Église des Récollets. La première est romane, fondée par Hildegarde de Buren au  XIIe siècle. L’église est en grès rose et en granit.

2.1. Bouxwiller
Dans ce chapitre, on présentera déjà la ville de Bouxwiller, ville jumelée avec le lycée de Humpolec. Il s’agit d’une petite ville française que les étudiants du lycée Aleš Hrdlička de Humpolece visiteront. Nous décrirons un peu cette ville, son histoire et nous rappellerons quelques lieux intéressants. On présentera aussi le lycée de Bouxwiller, dont les étudiants visiteront notre pays.

Grâce à son architecture, son histoire et des maisons à colombage, Bouxwiller se classe entre les plus belles villes d’Alsace du Nord. Elle est située dans le département de Bas-Rhin. Elle se trouve dans l’arrondissement Saverne et en même temps dans le canton de Bouxwiller. Ce canton groupe 19 communes, la ville de Bouxwiller étant le chef-lieu du canton. La population de Bouxwiller était 3 968 habitants en 2007. Elle est située à 40 km de Strasbourg et à 15 km de Saverne.

2.1.1. L’histoire de la ville
La première mention de la ville de Bouxwiller vient de l’année 724, donc cette ville a son origine à l’époque gallo romaine. La première dénomination est probablement Puxuvilaire. Cette appellation est mentionnée dans une charte de l’abbaye de Wissembourg. Vers l’an 1200 les comtes de Lichtenberg apparaissent dans l’histoire de cette ville. En 1480, la famille des Hanau-Lichtenberg fait un état, dont Bouxwiller est la capitale. Ainsi, une période d’essor commence. En 1528, l’hôpital est fondé, l’école latine est transformée en collège. Durant la guerre de Trente Ans, les trois comtes successifs ont gouverné. C’était Johann Johann Reinhard 1er, Philippe Wolfgang et Frédéric Casimir. Après la mort de Johann Reinhard 1er, le Hanau-Lichtenberg était à cause de la guerre un comté affaibli et les habitants souffraient de la famine. Le successeur était son fils Phillippe Wolfgang qui a poursuivi la politique de neutralité. En 1648, le traité de Münser a garanti  au comte de Hanau-Lichtenberg la pleine propriété de ses territoires. Dans ce temps-là, le compte était Frédéric Casimir. Pendant les années 1870-1944, la ville de Bouxwiller comme le reste de l’Alsace a changé plusieurs fois la nationalité.

2.1.2. La promenade de la ville
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Maintenant, passons au petit tour de la ville.
 Voici le plan du centre-ville sur lequel nous pouvons d’abord préparer notre visite de la ville.
Le plan du centre ville.

Commencons la visite devant le lycée à la Place du Château. Ici on peut regarder le lycée (10C)
 de l’extérieur. Ce lycée sera présenté plus en détail dans le chapitre suivant. À droite du lycée, se trouve la Halle aux blés (11C). C’est un long bâtiment qui vient du XVe siècle. Ce bâtiment a servi comme le grenier de la ville. Après avoir regardé, on peut se déplacer dans le Musée du Pays de Hanau (11C). Couramment, on peut y admirer des arts et des traditions populaires du Pays de Hanau comme par exemple des costumes, des céramiques ou salle de séjour bourgeois. Actuellement, ce musée est malheureusement en travaux jusqu’en 2013.
 
Puis, continuons par la promenade dans la Rue du Canal jusqu’à l’église Protestant (13C). Venant  de la Rue du Canal, vous arrivez à la Rue de l’Église où se trouve non seulement cette église mais aussi de belles maisons à colombages typiques. À l’intérieur de l’église protestante, nous pouvons admirer une ancienne  loge seigneuriale. Cette église a été construite en 1614 et c’est un mélange du style gothique et celui de la renaissance.
 Après cette visite, passons par la Rue des Juifs et puis, tournons à gauche à la Rue du 22 novembre. De cette rue, on passe au chemin des Remparts. Les murs qui restent autour de la ville, viennent probablement de 1312. On les longera donc et puis, on traversera la Grande rue et on se trouvera dans le Musée Judéo Alsacien (12A). C’est l’ancienne synagogue qui a été construite en 1844 pour une communauté judaïque. Le 28 juin 1988, dans ce bâtiment, le Musée Judéo Alsacien a été ouvert
. En 1983, la synagogue aurait été démolie pour faire place à un parking de supermarché. Heureusement, la démolition a été arrêtée. Aujourd’hui, le musée présente la culture des Juifs d’Alsace qui ne vivaient qu’en cette ville.

Après la visite du musée, vous remonterez la Grande Rue où se trouvent aussi des maisons à colombages. C’est une architecture très intéressante et belle. À la troisième bifurcation, il faut tourner à gauche à la Rue des Roses. Par cette rue, traversons la Place du Marché aux Grains (11B). Il y a des jolies maisons du XVIIe siècle. De là, on peut se rendre à la place du Château (10-11C). De ce lieu, vous pouvez encore voir la Poste (11B) qui se trouve aussi dans un très beau bâtiment. Il est daté du 1668 et il a une petite tourelle d’angle. C’était l’ancienne chancellerie.
 Une autre maison très intéressante, c’est l‘Hôtel de Ville (11C) de Bouxwiller, qui est situé en face du Lycée. Ce bâtiment a été construit après la guerre de Trente Ans sous la direction de l’architecte Hans Weibel de Strasbourg. À l’extérieur, on admire le clocheton de l’horloge de la façade principale et encore deux portails richement sculptés.

2.2. Le lycée de Bouxwiller
Passons maintenant au chapitre concernant le lycée Adrien Zeller, le but de l’échange des étudiants tchèques. C’est un lycée qui s’est intégré aux échanges avec plusieurs pays d’Europe. Les lycéens de Humpolec passeront des cours avec leurs correspondants français, donc, ils pourront comparer l’enseignement en France avec celle chez nous.
Le lycée Adrien Zeller dépend de l’Academie de Strasbourg, il s’agit du  lycée général et technologique. Ce lycée se trouve dans l’ancien château du style wilhelmien.
 Le bâtiment a été construit selon les plans de l’architecte Maximilien Metzenthin. La première pierre a été posée le 15 juillet 1881. Les premiers cours sur lesquels ont participé 176 élèves ont en lieu le 5 janvier 1885. Au milieu du château se trouvait le jardin où il y avait la buste en bronze de Charles Hanri Schattermann.
 C’était une personne grâce à qui le lycée a été construit. Aujourd’hui, le jardin n’existe plus. Cette place a été couverte par le toit et maintenant, on y trouve le centre de documentation et d’information (CDI). Le château imite de l’extérieur le style de la Renaissance. La façade est en grès et on y trouve encore des pignons, des lucarnes et des niches. De nos jours, il compte en moyenne 590 étudiants.

Auparavant, ce lycée s’appelait le lycée du Château, mais depuis 2010, il s’appelle le lycée Adrien Zeller. Le conseil municipal de Bouxwiller a décidé de lui attribuer le nom d’Adrien Zeller le 8 janvier 2010. Adrien Zeller était un homme politique français important. Il est né le 2 avril 1940 à Saverne et il est mort le 22 août 2009 à Haguenau. Il était le maire de Saverne et député à l’Assemblée nationale, puis, il est devenu secrétaire de l’État, chargé de la Sécurité sociale. En 1996, il est devenu président du conseil régional de l’Alsace. C’était un homme qui avait un grand intérêt de la région.
 En témoigne aussi les paroles  du  président Nicolas Sarkozy qui a proclamé à l’occasion de ses obsèques : « Les Alsaciens perdent un grand élu qui a consacré toute sa vie au développement d'une région […], un homme de conviction qui s’est engagé très tôt et sans relâche en faveur de la décentralisation régionale. »
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Le lycée Adrien Zeller.
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Vue sur le CDI ancien jardin intérieur.

2.3. La ville de Humpolec

Présentons maintenant la ville de Humpolec jumelée avec le lycée de Bouxwiller. Cette partie sera appréciée certainement surtout par les étudiants français qui viennent régulièrement en République tchèque. Chaque année, les correspondants français visitent cette ville, voilà pourquoi on parlera aussi de cette ville. On présentera son histoire et quelques monuments importants. 

La ville de Humpolec se trouve dans le Nord-ouest du pied du Plateau tchéco-morave, entre la ville de Pelhřimov et la ville de Havlíčkův Brod. Elle s’étend dans l’attitude 527 mètres. Au-dessus de cette ville se dresse la ruine du château Orlík le long  duquel on peut suivre le sentier éducatif Otakar Březina. La ville compte 10 928 habitants et la densité de population est de 212 habitants par km2 sur la ville.
 En ville, tous les services nécessaires se trouvent. Il y a un centre médical, des supermarchés, des salons de coiffure, un cinéma, des restaurants et bien sûr des écoles.
2.3.1. L’histoire de la ville

Selon la légende, la ville de Humpolec a été fondée par Gumpold. On suppose qu’il était un des chevaliers moniaux qui ont fondé le hameau. Avant, on a considéré comme la première mention écrite celle de l’année 1219. Mais après la révision, on a découvert que c’était une contrefaçon. Ce territoire a gagné l’ordre des Chevaliers teutoniques du roi Přemysl Otakar. En 1233, cet ordre a vendu la ville de Humpolec au cloître de Želiv. Ce cloître ne  l’occupait pas pendant longtemps parce qu’en 1253, la ville est revendue à un autre ordre. En 1371, Václav z Dubé a acheté la ville et il y a fait construire la mairie. L’un des autres propriétaires de cette ville, Jindřich z Dubé a fondé le château. Aujourd’hui, on le connaît sous le nom Orlík, cette appellation vient du 1559, il s’agit de ses ruines.
  
La ville  a changé beaucoup de propriétaire, parmi eux on mentionne seuls les plus importants. Dans les années 50 du XVIIe siècle, Jakub Beneš z Neffzernů a mis la première pierre de la brasserie. Il a aussi donné aux juifs le terrain pour qu’ils puissent construire la synagogue. Il a fondé un dépôt de la laine pour des drapiers locaux. Une autre personnalité marquante était Karel Havlíček Borovský. En 1848, il a été élu homme politique national. C’était un poète, réaliste et journaliste important. Il est né dans la région de Vysočina et à Havlíčkův Brod, il y a un musée qui est consacré à sa vie. Dans la moitié du XIXe siècle la ville se développe. En 1857, la ville fonde l’hôpital Saint Alžběta et l’école sur la place supérieure en 1852. Cette école est remplacée par un musée avec le temps qui passe. La ville était aussi connue par l’industrie de textile drapière. En 1870, Emerich Dítě a créé une usine drapière. Son entreprise était très réussie, car cette usine a fabriqué des uniformes pour l’armée et même ils ont créé le costume pour l’empereur František Josef I.
 En ce temps-là, le chemin de fer a été construit. Il a lié la ville de Humpolec et la ville de Havlíčkův Brod
. En 1900, la fabrication drapière s’est développée encore plus et la ville était appelée « Manchester tchèque »
.
Passons maintenant à voir quelques monuments de la ville. Le monument le plus vieux est l’église saint Mikuláš qui se trouve entre les deux places. La première mention vient du 1233. Au XIIIe siècle, elle a été fondée en style gothique avec la nef en croix. Vers 1600, l’église avait incendié, donc il était obligé de le reconstruire. La tourelle a été rapprochée. En 1721, Jan Blažej Santitni a laissé rebâtir l’église en style gothique-baroque. En 2004, l’église a reçu un orgue nouvel.
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L’église saint Nicolas.
                                                   L’église évangélique.

À Humpolec, on y trouve encore une église évangélique en style roman. Ce temple se trouve à la place Tchèque. Elle a été construite dans les années 1861-1862 selon les projets de J. Martin. L’église a la tour qui mesure 36 mètres de haut. Sur la place supérieure, on y trouve l’hôtel de ville, mais ce n’est pas la mairie originale car la première a été détruite par le feu. En 1912-1914, la ville a construit la nouvelle mairie d’art nouveau. C’est un bâtiment de deux étagères avec des sculptures à l’extérieur. Au coudre il y a le blason de la ville. Sur la place, on y trouve encore le musée qui est nommé Aleš Hrdlička. Aujourd’hui, il y a trois expositions durables qui sont consacrées à la vie d’Aleš Hrdlička, de Gustav Mahler et encore une exposition montrant la vie des gens au XIXe siècle dans cette région. On y trouve aussi l’exposition des minéraux.
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La mairie de la ville.

La synanogue qui se trouve dans la partie juive à Humpolec témoigne de la vie des Juifs. Cette communauté avait aussi son cimetière qui est situé sous les ruines du château Orlík. Le bâtiment qui est très important pour la ville de Humpolec est la brasserie Bernard. Cette marque de la bière est déjà connue non seulement en Rèpublique tchèque, mais cette bière est exportée dans l’étranger. La brasserie a histoire longue en Humpolec, pourtant elle a été presque supprimée. Heureusement, elle était maintenue. En 1991, Messieurs Stanislav Bernard, Josef Vávra et Rudolf Šmejkal l’ont achetée aux enchères. Les propriétaires nouveaux ont dû reconstruire et rénover la brasserie, qui a reçu le nom nouveau Bernard. Aujourd’hui on y brasse 7 sortes la bière, qui est exporté par exemple en Grande-Bretagne, au Danemark, en Russie, en Australie où en Amérique du Nord. De nos jours, cette brasserie a trois possesseurs : M. Stanislav Bernard, M. Josef Vávra et une entreprise belge Duvel Moortgat.

Non éloignées les ruines du château Orlík s’élèvent au-dessus de la ville. Le château a été construit dans la deuxième moitié du XIVe siècle. Néanmoins, il est abandonné après la guerre de trente ans. Aujourd’hui, la tour, la porte et la partie des remparts sont conservées. Même si le château n’est pas complet, cela vaut la peine y aller. C’est un joli promenade à travers la belle nature. 
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Le château Orlík.

Cet article prête attention à un natif le plus connu, Aleš Hrdlička
. Les visiteurs entendront certainement leur nom, car on trouve des bâtiments nommés d’après lui. Aleš Hrdlička est né le 29 mars 1869 dans la famille d’un menuiser. Son vrai prénom est Antonín, mais il a commencé à utiliser le prénom Aleš pendant leur vie an Amérique où il a déménagé avec sa famille. D’après les études, il s’est intéressé à l’anthropologie. Il a entrepris plusieurs voyages de recherche  en Europe, en Afrique, en Asie et aussi en Amérique. En 1903, il est devenu le directeur de l’anthropologie dans le musée national à Woshington. Il est décédé en Amérique et dans sa ville natale il n’est revenu qu’après sa mort. Maintenant, son urne est déposée dans le musée de la ville.

2.4. Le lycée Aleš Hrdlička

Le chapitre suivant se concentrera au lycée que les étudiants français visiteront. Le lycée Aleš Hrdlička se trouve dans la rue Komenského au centre de la ville. Il est  nommé d’après l’anthropologue connu de qui on a déjà parlé dans le chapitre précédent. L’école a 12 classes au total, c’est-à-dire 355 étudiants fréquents. L’école est divisée en deux types : l’un dure 8 ans et l’autre 4 ans. Ce lycée est général et on y enseigne trois langues étrangères.

[image: image15.png]



Le lycée Aleš Hrdlička.

En 2007, le lycée a célébré 70 ans de sa fondation. Le 5 septembre 1937, il a été fondé l’école municipale dont le directeur est devenu Quido Vetter. C’était le professeur de l’université Charle à Prague. Cette école se trouvait dans le bâtiment de l’école primaire actuelle. Dans l’école, 70 élèves ont été inscrits. Ils ont créé deux cours préparatoires. La ville voulait assurer l’éducation moderne donc ils avaient le plan de construire le bâtiment nouvel. C’est pourquoi en 1939, la collecte a été formée. Après un an, la ville a obtenu l’abondance de l’argent, donc le septembre 1941 la construction a été inaugurée. Néanmoins, durant la Seconde Guerre mondiale, la construction a été arrêtée. En 1953, le lycée est devenu la partie de l’école secondaire. Jusqu’en 1958, le lycée a été intitulé d’après Aleš Hrdlička. Dans les années 1993-1994 le lycée a obtenu son bâtiment propre dans laquelle elle se trouve de nos jours.

Dans le lycée, on trouve le gymnase et une petite salle gymnastique. Dans l’ancienne cour il y a la cour de récréation. En ce qui concerne des places pour l’enseignement, le lycée est très bien équipé. Il y a des classes nommées d’après l’année et encore trois salles de classe pour l’éducation des langues étrangères. On y trouve aussi deux laboratoires et deux salles avec la technologie informatique. Le temps libre des élèves est aussi très bien résolu, parce qu’ils ont à la disposition la salle de lecture. Les élèves du lycée ont aussi la grande possibilité de visiter les pays étrangers, car les enseignants des langues étrangères organisent des voyages touristiques presque chaque année.
2.5. L’échange entre deux lycées.

Cette partie de notre mémoire sera concentrée sur la coopération entre les  deux lycées présentés. On décrira brièvement le commencement de ce projet et puis on présentera ce que cet échange signifie pour les élèves. Dans cette partie, un questionnaire court sera introduit. Il s’agit de la conversation avec une enseignante du lycée de Bouxwiller. À la fin de ce chapitre, il y aura la démonstration du programme pour les élèves tchèques. Venant à Bouxwiller, ils peuvent utiliser cette partie comme la préparation pour leur voyage d’échange.
La coopération des deux lycées a commencé à fonctionner en 2001. Le lycée Aleš Hrdlička de Humpolec cherchait un lycée français et son directeur est entré en contact avec Monsieur Vašák, un Tchèque qui est parti en France sous le régime des communistes et vit actuellement en Alsace. Donc, la communication s’est effectuée grâce à cet homme qui connaissait les enseignants de lycée Adrien Zeller.
La coopération s’est déroulé chaque année jusqu’en 2010. À partir de 2010, l’échange est effectuée tous les deux ans. La possibilité de visiter la France est destinée aux étudiants qui étudient la langue française au lycée Aleš Hrdlička à Humpolec. Si l’échange n’est pas complètement occupé par les étudiants qui étudient la langue française, puis, on fournit cette offre aux étudiants qui étudient la langue allemande. Bien qu’ils ne parlent pas français, ils n’ont pas de problèmes de se faire comprendre. Grâce à la proximité des deux régions, les alsaciens savent parler allemand très bien.
Chaque année, la coopération a deux phases, en octobre, les élèves tchèques partent à Bouxwiller et en mai, les élèves français visitent notre pays. À Humpolec, c’est un professeur de français qui prend soin de cet échange. Avant le départ des élèves tchèques, l’enseignante leur distribue les contacts aux correspondants français. Le choix est fortuit, dans la plupart des cas, les filles sont logées chez les filles françaises et les garçons au contraire chez les garçons français. Les étudiants doivent payer ce séjour, ils remboursent le voyage et les entrées aux monuments. L’alimentation est assurée par les Français. Le programme est aussi assuré par le côté français et il doit être envoyé en avance. Ainsi, les étudiants tchèques savent ce qu’ils visiteront et ce qu’ils feront en Alsace.
Cet échange représenta bien sûr une bonne possibilité pour les élèves tchèques d’améliore leur niveau de la langue française. C’est aussi la grande motivation pour eux, car les élèves voient que l’apprentissage d’une langue étrangère est importante et que leur travail est efficace. Les élèves ont souvent peur de ne pas comprendre les locuteurs français. Toutefois, ils se rendent bientôt compte que leur peur était inutile finalement. Ils sont très bien capables de communiquer avec des natifs, de plus, ils peuvent utiliser la langue française ou allemande. Dans des situations pareilles, on utilise aussi la communication non-verbale, on gesticule par les mains par exemple. Après cette expérience, les élèves sont motivés à se perfectionner dans la langue étrangère. Pour les enseignants, c’est aussi la bonne expérience. Ils sont aussi en contact vivant avec la langue française et ils assurent le rôle de traducteur. Comme, pendant le voyage, on visite quelques monuments et l’interprétation est naturellement en langue française, il y a toujours une enseignante thèque qui traduit ces explications pour ce qui ne comprennent pas. Il est vrai que les étudiants apprennent la langue étrangère, mais les élèves ont le niveau différant. De plus, il se peut qu’il y ait aussi des élèves qui apprennent la langue allemande. Cette expérience a beaucoup d’avantages, les élèves peuvent utiliser des connaissances linguistiques dans la vie réelle, ils font connaissance avec un nouveau mode de vie et ils rencontrent de nouveaux amis.

Dans ce paragraphe, nous proposons le questionnaire
 tenu avec Madame Laurence Jost-Lienhard. C’est pour que les élèves et leurs parents puissent voir cet échange aussi du point de vue français. Madame Jost-Lienhard est le professeur du lycée Adrien Zeller et elle nous explique comment cet échange a commencé et pourquoi les Français étaient intéressés par la République tchèque.
•
Pour commencer, pouvez- vous vous présenter un peu ?
« Je suis professeur d‘histoire-géographie et d’ECJS (Education civique juridique et sociale). Je suis coordonnatrice au niveau de l‘équipe d‘histoire géographie, je suis membre du conseil d‘administration du lycée, je suis la personne référente au niveau du lycée pour l’égalité filles-garçons et je suis professeur principal d‘une classe de Seconde. »
« J‘ai fait des études d‘histoire à l‘Université de Tours jusqu'à la licence et ensuite à La Sorbonne à Paris pour la maîtrise  sur un personnage du XVII e siècle. J‘ai passé le CAPES plusieurs fois et l‘ai obtenu en 1994 et l‘AGRÉGATION deux fois et l‘ai obtenu en 1997 »
•
Comment  l’échange entre votre école et la nôtre a-t-il commencé ?

« J’ai participé à l’échange avec Humpolec dès 2003 (nomination  au lycée de Bouxwiller), les contacts ayant été pris vers 2001, je crois entre M.Vasak et des collègues HG du lycée (R.Koehl et J.M. Parment). Votre lycée cherchait un lycée français, M.Vasak étant à proximité du nôtre, c'est tout naturellement qu’il avait proposé cet échange au proviseur de l’époque. »
•
Pourquoi avez-vous accepté la République tchèque ? (la plupart de vos élèves n’apprennent pas le tchèque, ils étudient l’allemand, l’anglais...)

« La République tchèque est connue en France par Prague bien sûr, Mucha, votre histoire, certains événements de la guerre froide. J’étais déjà venu à Prague en 1999. »
•
Est-que vous avez  encore d´autre échanges avec les lycées des autres pays ?
« Notre lycée fait aussi des échanges avec la Pologne (Katovice) et l’Allemagne (Pirmasens).»
· Est-ce qu’il y a un grand intérêt parmi vos étudiants pour aller dans notre pays ?
« L’intérêt de nos élèves est variable en fonction  des années. Je pense que c’est Prague qui est le plus marquant pour nous.»
•
Dans notre lycée avez-vous suivi aussi un cours ? Si vous l’aviez visité vous pourriez comparer l’enseignement dans notre lycée et dans le vôtre ? Qu’est-ce qu’il est analogue ou diffèrent ? Il y avait quelque chose de surprenant pour vous ? (dans notre école ou généralement dans notre pays ?)

« Nous avons assisté à chaque fois à des cours dans votre lycée pendant nos séjours. Pareil : attitude des élèves, bavardages, dispersion pendant les cours. Différent : cours plus court, pauses nombreuses, "pique nique" fréquent. La fréquence des repas a souvent été relevé par nos élèves. Impression : variable selon les individus, souvent attitude assez distante, difficultés d’intégrer à la vie quotidienne, familiale., groupe restant ensemble aussi bien Tchèques que Français. Par contre, bonne connaissance du français pour vous après peu d’années de cours. Nourriture : surprenant au début à la cantine, amélioration par la suite.»
•
C’est vous qui organisez cet échange  dans votre lycée ou vous avez quelqu’un qui vous aide ?

« Pour l’organisation, je ne la fais plus à  ce jour, C. Killian et A. Wintz ont pris le relais. Des élèves de Première STG participent à l’organisation de vos visites en France dans le cadre d’un cours de Communication. Les programmes sont  variés, ils permettent la découverte de lieux typiques, classiques, quartiers libres à éviter si trop fréquents. Pour la suite, la poursuite de cet échange est à réflexion avec notre nouveau proviseur en coordination avec les autres échanges et d'autres projets locaux, nationaux ou internationaux.»

Madame Laurence Jost-Lienhard explique sa fonction au lycée Adrien Zeller. Elle compare l’enseignement chez nous avec celle en France. Ce qui est réjouissante qu’elle apprécie la bonne connaissance de la langue française des élèves tchèques. Elle explique pour quelle raison les Français visitent notre pays, C’est la ville de Prague qui est la plus marquante.

2.5.1. Le séjour en Alsace

Les étudiants tchèques passent six jours en Alsace. Ils partent en majorité de cas en car un mercredi soir et ils arrivent en Alsace jeudi matin. Le premier jour, ils font connaissance avec leurs correspondants français et ils vont à la cantine tous ensemble. L’après-midi est destiné à la visite de la ville de Bouxwiller, et après, les élèves sont logés chez leurs nouveaux amis. Chaque matin, ils déjeunent dans la famille française qui leur prépare aussi les repas pour toute la journée. Puis, les élèves vont à l´école soit en voiture, soit ils prennent le bus et ils y participent à plusieurs cours. L’après-midi, les élèves tchèques visitent des monuments ou des villes intéressantes avec leur professeur. Le soir, ils reviennent chez les Français. Le programme de tous les jours est pareil sauf dimanche. Ce jour, les élèves passent toute la journée dans les familles françaises. Donc, chacun a le programme un peu différant. Ce sont les étudiants français qui doivent maintenant créer un programme pour les Tchèques. Le dernier jour, c’est mardi, la soirée est organisée par les Français. Il y a la collation et aussi la musique. Après, les Tchèques reviennent en République tchèque. Et donc, c’est leur tour de préparer bon accueil aux Français.
Les étudiants français arrivent en mai et la structure du programme est pareille. Ils ne font pas seulement des voyages à travers la région de Vysočina, mais ils visitent toute la Républiqe tchèque. Ce programme est créé par l´enseignante tchèque de français, mais elle demande aussi aux élèves à l‘aider. Dimanche est aussi similaire qu’en Alsace. Les élèves tchèques doivent créer un projet amusant. Le dernier jour, la soirée est préparée de la même façon qu’à Bouxwiller. Chaque étudiant tchèque prépare un petit repas pour cette soirée.
Voici une démonstration comment ce séjour peut paraître. C’etait le programme destiné aux élèves tchèques en 2007.
Mercredi : le départ 22 : 00 heures de lycée Aleš Hrdlička
Jeudi : l’arrivée le matin à Bouxwiller, les élèves sont affectés aux 
correspondants, le déjeuner à la cantine, l’après-midi : la promenade de la ville 
            de Bouxwiller, le soir le logement chez les familles françaises.
Vendredi : l’écomusée de l´Alsace et un village Riquewihr.
Samedi : le château du Haut-Kœingsbourg.
Dimanche : toute la journée les élèves passent dans la famille française.
Lundi : toute la journée à Strasbourg, la visite de la cathédrale Notre-Dame, la 
            promenade de la ville.
Mardi : l’usine Peugeot à Mulhouse, la présentation de la fabrication des 
            automobiles dont la marque est connue dans le monde entier. Le soir : la soirée 

et après le départ en République tchèque.
J’ai participé deux fois à cette échange et j’en ai apprécié beaucoup. Elle m’a apporté beaucoup d’expériences nouvelles. J’ai rencontré de nouveaux amis avec qui je suis en contact de temps en temps. Je pouvais connaître la culture alsacienne et goûter des repas traditionnels. J’ai vu aussi comment l’enseignement se déroule et j’ai connu aussi quelques habitudes Donc, je peux le comparer avec celui chez nous. Les Français ont beaucoup de plus cours qui dure plus longtemps que chez nous, donc en général ils passent davantage temps à l’école. Les élèves français ne se changent pas de chaussures à l’école. Autant qu’en toute la France, le baiser sur la joue est aussi indispensable parmi les alsaciens. Ceux, qui n’habitent à Bouxwiller prennent le bus et ils ne le payent pas chaque jour directement au chauffeur. Bref, les Alsaciens sont très amicales et nous étions très bien accueillis.
3. Partie pratique
Dans cette partie, les trois fiches pédagogiques sont proposées, à l’aide desquelles les enseignants peuvent enrichir leur enseignement. Ces fiches pédagogiques sont destinées aux élèves de niveaux différents (A1, A2, A3) avant leur départ en France. 
Les fiches portent sur la même  thématique que ce mémoire : c’ est à dire, elles sont inspirées de la région d’Alsace. Ces fiches pédagogiques aideront les élèves non seulement à faire connaître la région, mais aussi à pratiquer la grammaire d’une manière plus amusante. Chaque fiche pédagogique contient une fiche d´enseignant, une fiche d’élève, un corrigé et elles sont adaptées  pour 45 minutes.
3.1. Fiche pédagogique 1

Cette fiche pédagogique peut être utilisée pendant la leçon pour réviser des connaissances. Elle est destinée aux débutants. Dans cette fiche, il n’y a pas encore la présentation de la région de l’Alsace si considérable. Il y a la carte proposée pour pouvoir imaginer où se trouve des villes dont on parlera dans plusieurs exercices.

Fiche d’enseignant 1
Thème :



 Les nationalités

Objectifs pédagogiques :

Grammaire : les verbes avoir, être
Vocabulaire : les nationalités, les noms des jours, de la semaine, la conversation
Production orale : une petite conversation

Niveau : 



A1

Public : 



Les élèves du collège

Durée : 



45 minutes



Démarche :

1. Distribuer les feuilles.

2. Présenter le plan  du cours.

3. Conjuguer le verbe « être » et « avoir » à haute voix avec les élèves et puis, leur donner des consignes comment conjuguer le verbe par écrit. Consigne 1 : Conjuguer le verbe « être ». Consigne 2 : Relier les ballons aux flèches correspondants. Le verbe « avoir».
4. Les élèves font indépendamment les exercices 3 ( D’après le drapeau compléter les nationalités) 

5. L’exercice 4, faire en couples. Former un dialogue et puis, corriger-le ensemble.

6. L’exercice 5, faire en couples. Créer deux adresses pour les garçons qui se bavardent dans l’exercice 4. Les élèves peuvent changer les noms et les villes.
7. L’exercice 6 faire indépendamment, corriger-le ensemble.

8. Après la répétition des jours de la semaine, les élèves peuvent faire l’exercice 5.

Matériel : la carte de l’Alsace, les photocopies de la fiche d’apprenant
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La carte d´Alsace.

Corrigé 1
1. je suis

nous sommes

tu es

vous êtes

il est

ils sont

elle est

elles sont


2.
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 3 .

Il est    français.

[image: image39.jpg]



Elle est japonaise.
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Il est  allemand.
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Elle est espagnole.


Il est tchèque.

Elle est américaine.

4.

1. C

6. B

2. E

7. G


3. F

8. A

4. I

9. H

5. D

5.  Par exemple :

PRÉNOM : Pierre

NOM : Dupont

ADRESSE : 10 rue de la liberté

                     1000 Mulhouse
PROFESSION : étudiant

NATIONALITÉ : français

6 .

· salut

- bonjour
- au revoir
- merci
· Luc

- Pierre
- Monique
- Alsace
· espagnol
- française
- étudiant
- japonais

· rue
-
 deux

- cinq

- sept


7.








Fiche d’élève 1

Consigne 1 : Conjuguez le verbe « être ».

Je





Nous

Tu





Vous

Il





Ils


Elle





Elles

Consigne 2 : Reliez les ballons aux flèches correspondants. Le verbe « avoir».





Consigne 3 : D’après le drapeau complétez les nationalités. Utilisez les mots suivants : américaine, tchèque, japonaise, française, allemand, espagnole. Faites attention au genre, si c´est le masculin ou le féminin !


Il est    ...............   


Elle est ................ 

Il est  ...................

Elle est ................. 


Il est ................... 


Elle est ..................  

Consigne 4 : Formez un dialogue :

1.                                            A. C’est formidable !

2.



B. J’habite à Strasbourg. Tu connais la Grande rue ?

3.



C. Salut ! Comment tu t’appelles ?

4.



D. Et Luc, tu habites où ?

5.



E. Salut ! Je m´appelle Luc.

6.



F. Et toi ?

7.



G. Oui, j’habite aussi la Grande rue.

8.



H. À bientôt !

9.



I. Je m’appelle Jacques.

Consigne 5 : Essayez de créer deux adresses pour les garçons qui se bavardent dans l’exercice 4. Regardez la carte de l´Alsace inspirez-vous-y pour une ville. 
PRÉNOM :

NOM : 

ADRESSE :

PROFESSION :

NATIONALITÉ :

Consigne 6 : Chassez l’intrus sur les lignes :

· salut

- bonjour
- au revoir
- merci

· Luc

- Pierre
- Monique
- Alsace

· espagnol
- française
- étudiant
- japonais

· rue
-
 deux

- cinq

- sept


Consigne 7 : Écrivez les noms des jours de la semaine dans les mots croisés :

Lundi, mardi, mercredi, jeudi, samedi, dimanche, vendredi.








3.2. Fiche pédagogique 2
Fiche d’enseignant 2

Thème :



Orientation sur un plan de la ville.

Objectifs pédagogiques :
            Vocabulaire : le vocabulaire concertnants 
                                                             l´orientation en ville.
Compréhension orale : s´inscrire tout ce que les  

élèves entendent à la base de la lecture de  

l’enseignant.
Travail individuel.

Niveau : 



A2

Public : 



Les élèves du collège

Durée : 



45 minutes

Matériel : 



Le plan du centre la ville de Bouxwiller et le 

                                                           tableau interactif.
Démarche :

1. Présenter le plan de la ville de Bouxwiller aux élèves.

2. Definir des consignes : expliquer commet les élèves travailleront avec ce plan.

3. Lire lentement et à haute voix la description de la promenade pour que les élèves puissent l’inscrire dans le plan.

4. Projeter la bonne solution au tableau interactif.
5. Faire des couples. Classer un des monuments bouxwillergois à chaque couple. Les élèves doivent créer une présentation dans le programme PowerPoint. Ils mettent les photos et les informations principales.

6. Le cours suivant les couples présentent les monuments grâce à un tableau interactif.

La promenade à Bouxwiller : 

Vous commencez notre promenade dans la rue qui se trouve à gauche du lycée Adrien Zeller si vous avez le bâtiment au dos. Vous suivez cette rue et le premier bâtiment à gauche c’est la Halle aux blés. Puis, continuez jusqu’à la fin de la rue et en face de vous, il y a un Musée du Pays de Hanau. De ce lieu, tournez à gauche et passez à la rue du Canal. Allez jusqu’au bout de cette rue et ensuite, prenez la Grande rue. Ici, n’y restez pas longtemps. Tournez au deuxième carrefour à gauche et passez par la rue de l’Église. Au coin de la rue vous trouverez une église protestante. Vous vous trouvez en face de cette église et maintenant vous vous mettez à gauche jusqu’à la rue du 22 novembre. Ici, tournez à gauche de nouveau et allez vers des remparts. À droite, vous voyez le chemin qui longe des remparts. Prenez ce chemin et vous arriverez de nouveau dans la Grande rue. Traversez-la. C’est ici que vous pouvez regarder un autre bâtiment important et intéressant, le Musée Judéo-Alsacien. De ce lieu, continuez la Grande Rue et à la troisième bifurcation, tournez à gauche dans la rue des Roses. Vous arriverez à la Place du Marché aux Grains. Traversez cette place jusqu´à la place du Château où on a commencé notre visite.
La carte proposée
.

Corrigé
[image: image1.jpg]



1. La Halle aux blés

2. Le Musée du Pays de Hanau

3. L’église protestante

4. Le Musée Judéo-Alsacien

5. La Place du Marché aux Grains

6. La place du Château

Fiche d’ élève 2

Consigne 1 : Voici le plan de la ville. En écoutant les consignes, tracez la promenade de la ville et tous les bâtiments qui seront mentionnés dans ce plan. Le début de la promenade est déjà inscrit autant la direction de la marche. Au-dessous de cette image vous voyez les bâtiments qu’il faut inscrire à la place des images.

Les bâtiments : L’église protestante, la place du Château, le Musée Judéo-Alsacien, la Halle aux blés, le Musée du Pays de Hanau, la Place du Marché aux Grains.
Consigne 2 : Faitez la présentation dans Powerpoint sur les monuments bouxwillergois.
3.3. Fiche pédagogique 3

      
Fiche d’enseignant 3

Thème :



Les symboles de l´Alsace 

Objectifs pédagogiques :

Les synonymes
Vocabulaire : la cuisine

Production orale et écrite.

Travail individuel. Travail en groupe.

Niveau : 



B1

Public : 



Les élèves du collège

Durée : 



2 x 45 minutes

Matériel : 



La légende. Le texte concernant la cuisine alsacienne.

Démarche :

1. Lire la légende ensemble à haute voix.

2. Discuter ensemble de ce thème. Demander aux élèves s’ils connaissent une autre légende.
3. Donner les consignes aux élèves pour pouvoir faire des exercices.

4. Corriger des exercices deux et trois ensemble.

5. Diviser les élèves en deux groupes. Découper plusieurs mots de la légende. Tourner les papiers avec des mots pour que les élèves ne puissent pas voir les mots. Tirer un papier, lire le mot et donner des consignes de créer des mots qui commencent par la même lettre. Les élèves travaillent en groupes, une personne écrit les mots et les autres les cherchent. Pour chaque lettre, ils ont une minute. Puis compter les mots, le groupe qui a le plus de mots est a gagné.
6. L’exercice 6 faire à la maison, puis le contrôler pendant le cours suivant.
7. Le jour suivant, commencer par l’exercice 5. C’est la préparation du thème de la cuisine.
8. Lire à haute voix le texte concernant la cuisine alsacienne. Expliquer l’exerice sept. Après avoir fait, consulter le résultat ensemble et discuter de la cuisine alsacienne et la cuisine thèque.
Corrigé 3

2. Voici les thèmes expliqués. Il n’y pas tous les possibilités bien sûr.

Autre fois 
Jadis, anciennement.

Barboter 
Patauger, se balader, se trouver.

 Attraper
Prendre, saisir.

Le gnome 
Le petit génie, le lutin. Le petit homme mythologique.

Déposer
Mettre

	ent
	erie
	et

	parent
	sonnerie
	filet

	bâtiment
	bijouterie
	juillet

	agent
	épicerie
	galet


3.

	B
	O
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	B
	M
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	I
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	N
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	O
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	N
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	S
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	L
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	T
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	E
	L
	E

	M
	I
	R
	A
	B
	E
	L
	L
	E
	S


5.

6. Voici les recettes selon lesquelles l’enseignant peut comparer les recettes d’élèves.

	Pour la pâte :

400 g de farine

20 cl d’eau tiède

1 cuil. à soupe d’huile de colza

1 pincée de sel fin

Pour la garniture :

200 g de lardons

20 cl de crème fraîche épaisse

100 g de fromage blanc à 40 %

3 oignons

sel, poivre
	Mélangez à la farine l’eau, le sel fin et l’huile de colza. Façonnez une boule et laissez reposer au frais 1 heure. Divisez la pâte en deux. Étalez-la finement de forme ronde ou triangulaire. Disposez-la sur une plaque allant au four.

Étalez sur le dessus de la pâte le mélange crème fraîche et fromage blanc. Garnissez d’oignons émincés et de lardons, salez légèrement, poivrez.

Faites cuire à four très chaud à 240 °C pendant 6 à 8 minutes.


Recette de la Flammekueche.

Une recette classique de Choucroute à l’asacienne.

	Pour 6 personnes :

1,8 kg de choucroute

3 cuil. à soupe de graisse d’oie ou de saindoux

600 g de poitrine fumée

600 g de poitrine salée

2 jambonneaux salés

2 gros oignons

2 échalotes

75 cl de vin blanc d’Alsace

3 paires de knacks

300 g de saucisse paysanne à frire

3 gendarmes (saucisses fumées fines, qui peuvent se manger crues ou cuites)

3 cervelas

Pommes de terre

Les épices :

1 cuil. à café de coriandre

1 cuil. à café de baies de genièvre

1 cuil. à café de pivre blanc en grains

2 clous de girofle

1 feuille de laurier

3 gousses d’ail écrasées
	Lavez la choucroute, pressez-la. Dans une grande terrine en terre cuite, faites revenir dans la graisse d´oie les oignons et les échalotes finement émincés. Posez la moitié de la choucroute dans le fond de la terrine. Disposez sur ce chou la poitrine fumée et salée, les jambonneaux et le différentes épices nouées dans l’étamine. Couvrez avec le reste de choucroute. Salez très peu. Mouillez avec le vin blanc. Couvrez, enfournez dans un four à 180 °C pendant 2 heures à 2 heures 30.

Dans la dernière demi-heure, vous pouvez disposer des pommes de terre épluchées au-dessus de la choucroute. On peut aussi les servire un robe des champs.

10 minutes avant de servir, faites chauffer les knacks et les gendarmes. Faites revenir les cervelas coupés en deus dans les ens de la longueur et légèrement incisés. Faites également revenir la saucisse à frire. Toutes les variantes de garniture sont possibles : palette fumée, cotg salés, quenelles de foie, boudins blance et noir…

On peut accompagner la choucroute de bière ou alors d’un riesling.


Recette de tarte à l’oignon Zewelkueche

	Pour 6 personnes

Pour la pâte :

- 250 g de farine

- 125 g de beurre

- 1 c. à café de sel

- 10 cl d’eau

Pour la garniture :

- 4 gros oignons

- 4 œufs

- 50 g de lardons

- 15 cl de crème

- 15 cl de lait

- 1 c. à soupe d’huile

- Noix de muscade
	Préparation :

- Dans un saladier, mélangez la farine, le sel, le beurre coupé en morceaux. Ajoutez l’eau en filet.

- Pétrissez jusqu’à obtenir une pâte homogène. Formez une boule, entourez‐la de film alimentaire et laissez reposer au frais 1 heure. 

- Préchauffez votre four à 180°C. Étalez la pâte et déposez‐la dans un moule de Ø 32 cm. Recouvrez‐la de papier sulfurisé et de haricots secs et laissez‐la cuire à blanc 20 min. 

- Sortez‐la du four, enlevez les haricots et le papier.

- Entre temps, émincez les oignons puis faites‐les revenir avec les lardons, 10 min à feux doux.

- Battez les œufs avec la crème et le lait. Salez, poivrez et ajoutez 1 pincée de noix de muscade.

- Déposez le mélange lardons‐oignons sur le fond de tarte précuit, versez les œufs battus par dessus et glissez la tarte au four encore 30 min.

Vin recommandé : Sylvaner


Recette de la célèbre tarte Kugelhopf.

	-350 g de farine tamisée

- 125 g de beurre mou

- 25 g de levure de boulanger 

- 15 cl de lait tiède

- 2 oeufs 

- 1/2 cuillère à café de sel

- 50 g de sucre

- 75 g de raisins secs (trempés dans de l'eau tiède pour les faire gonfler)

- amandes
	Faire tiédir le lait.

Dans un petit saladier, délayer la levure émiettée dans un peu de lait tiède prélevé sur la quantité indiquée. 

Ajouter à cette levure de la farine pour en faire une pâte à consistance moyenne. 

Mettre à lever dans un endroit à chaleur modérée.

Dans un grand saladier, rassembler dans l’ordre suivant : farine, sel, sucre, œufs et le reste de lait tiède. Mélanger énergiquement, bien battre la pâte pendant 10 minutes en la soulevant avec la main, et en la frappant contre la paroi de la bassine pour l’aérer. On peut aussi utiliser un batteur électrique.

Ajouter ensuite le beurre mou, par petites quantités, par un malaxage à la main ou au batteur.

Incorporer ensuite le levain qui doit avoir doublé de volume et que l'on aura fait reprendre son volume initial. Battre encore quelques minutes et rassembler ensuite la pâte dans le fond du saladier.

Couvrir la terrine avec un linge, et la placer dans un endroit tiède pour que la pâte lève. Elle doit doubler de volume (environ 1 heure, voire plus).

Une fois la pâte levée, la tapoter pour lui faire reprendre son volume initial. Incorporer les raisins égouttés.

Beurrer 1 moule à kugelhopf et placer au fond des cannelures les amandes. Poser la pâte au fond et laisser lever à nouveau : la pâte doit remplir le moule.

Faire cuire au four à 180° (thermostat 7) pendant 40 à 45 mn.


 Fiche d’ élève 3
Consigne 1 : Lisez la légende.
 « Autre fois, sous la Cathédrale de Strasbourg, il y avait un lac. Dans ce lac barbotaient les âmes des enfants qui attendaient venir au monde. Sur ce lac vivait également un gentil gnome qui naviguait sur une magnifique barque argentée. Alors, quand l’enfant devait venir au monde, il attrapait sa petite âme avec un filet d’or, délicatement, il la donnait à la Cigogne qui prenait son envol et la déposait aux parents amoureux. En Alsace, la légende veut que pour "commander "un bébé, les parents doivent déposer sur le rebord de leur fenêtre quelques morceaux de sucre.»

Consigne 2 : À partir du texte expliquez les mots suivants :

Autre fois 

Barboter 

Attraper
Le gnome 

Déposer
Consigne 3 : D’après le modèle trouvez les mots pour chaque suffixe. Utilisez le texte de la légende et votre propre imagination.
	-ent
	-erie
	-et

	Parent
	Sonnerie
	filet

	
	
	

	
	
	


Consigne 4 : D’après les consignes de l’ensigant trouvez les mots qui commencent par la même lettre. ( Jeux de cartes)
Avertissent : Pour le cours prochain, un travail à préparer à la maison. Regardez la consigne 6. Souvenez-vous d’un restaurant tchèque et proposez à vos amis français un menu tchèque.

Consigne 5 : Trouvez les mots : il vous restera quelques lettres, donc formez-en la solution.
	B
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	B
	M

	A
	O
	I
	G
	N
	O
	N
	H
	O
	Y

	P
	L
	A
	T
	P
	S
	P
	O
	U
	R

	O
	É
	N
	T
	A
	I
	T
	U
	T
	T

	M
	!
	D
	P
	T
	A
	R
	T
	E
	I

	M
	D
	E
	S
	S
	E
	R
	T
	I
	L

	E
	R
	M
	O
	U
	T
	O
	N
	L
	L

	S
	G
	A
	L
	E
	T
	T
	E
	L
	E

	M
	I
	R
	A
	B
	E
	L
	L
	E
	S


	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	pommes, mirabelles, myrtilles, repas, tarte, galette, oignon, chou, vin,

 bouteille, dessert, viande, mouton, plat


	
	
	
	
	
	
	
	
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	


Consigne 6 : Pour le devoir composez le menu tchèque d’un restaurant. Ce menu doit contenir une soupe, un plat principale et un dessert. 

Consigne 7 : Lisez le texte concernant la cuisine alsacienne. Puis choisissez un repas de cet article et essayez de créer une recette. D’abord, établissez la liste d’ingrédients et puis décrivez le mode de travail. Chaque repas est un peu décrit dans le texte, donc vous pouvez imaginer à peu près du quel type du repas il s’agit.

L’Alsace a beaucoup de plats traditionnels, parmi eux, on doit mentionner Zewelkueche (la tarte à l´oignon), Flammekueche, qui est appelé la tarte flambée, il s’agit d’une galette fine de pâte couverte de crème et d’oignons, Bäckeoffe c’est un mélange de viandes : de mouton, de porc et de bœuf, il y a aussi des pommes de terre et des oignons. La choucroute renommée est le plat composé du chou et de la charcuterie. Les Alsaciens ont aussi des desserts variés, ils ont les tartes qu’on peut appeler les tartes de saison car ils sont faites à la base des fruits variables : myrtilles, quetsches, mirabelles, ou pommes. La célèbre tarte aux fruits est Kugelhopf qui peut accompagner une bonne bouteille entre les repas.
  Les vins font partie intégrante de la cuisine alsacienne comme dans les autres régions de la France. Le vin d’Alsace est servi en flûtes ou en pichets.
 En Alsace, les vins sont divisés en sept grandes familles
. Dans les restaurants ou des winstube, ils peuvent nous proposer encore les autres marques des vins : l’Edelzwicker ce qui est un mélange de plusieurs de ces sept vins, et le Klevener qui est peu connu.
 

Consigne 8 : Comparez les menus tchèques et français. Discutez-en.

Conclusion
 Le but principal de ce travail était de présenter la région de l’Alsace et de faire connaître aux élèves tchèques la possibilité d’échange avec la ville de Bouxwiller. Après avoir lu ce mémoire, vous connaîtrez mieux cette région et les l’élèves apprendront à quoi s’attendre de cette coopération. Nous y présentons non seulement des informations générales sur la région, mais aussi la partie pratique où les élèves exercent la langue française. Le mémoire devrait aider les élèves à se préparer au séjour en Alsace et devrait les motiver à profiter de cette possibilité. 
L’échange peut aider les élèves à apprendre la langue française. Ainsi, ils améliorent la communication en langue étrangère et ils peuvent utiliser les connaissances linguistiques dans la vie pratique. De plus, ils font connaissance avec un nouveau mode de vie et ils rencontrent de nouveaux amis. L’échange est une bonne expérience dont les élèves devraient profiter.

Notre travail est composé de trois parties. La première partie, théorique, décrit la région de l’Alsace. Tout d’abord, nous avons caractérisé la région et nous avons expliqué sa division administrative. Puis, nous avons décrit sa géographie, ici nous avons mentionné sa chaîne de montagne le plus connue et ce sont les Vosges et le Jura. Nous avons aussi proposé quelques sites remarquables naturels. Nous avons parlé aussi du climat et de l’économie. Le chapitre concernant les symboles de l’Alsace est probablement profitable pour les élèves tchèques. Ils y trouvent beaucoup d´informations intéressantes. Enfin, nous avons choisi plusieurs villes pour la présentation. Nous avons fait la description de ces villes et aussi de ses monuments intéressants.
Dans la deuxième partie, nous avons regroupé tous les informations accessibles de la coopération des deux lycées. Au début, nous présentons  la ville de Bouxwiller et le lycée Adrien Zeller. Dans ce chapitre nous proposons une promenade de la ville grâce à laquelle vous pouvez connaître la ville de Bouxwiller. Le chapitre suivant décrit la ville Humpolec et le lycée Aleš Hrdlička d’une façon ranalogue. Le dernier chapitre de cette partie est dédiée à l’échange. Nous décrivons comment cet échange se déroule, on décrit toute la coopération des deux établissement. Le programme de l’année 2008 y est aussi proposé. Ce chapitre contient aussi un questionnaire avec une enseignante française.
La dernière partie de notre mémoire présente trois fiches pédagogiques. Ces fiches pédagogiques sont inspirées par la région d’Alsace c’est pourquoi elles peuvent aussi préparer les élèves du lycée Aleš Hrdlička pour le séjour dans cette région. Ces fiches pédagogiques examinent des différentes compétences des élèves. En réalisant des exercices, les élèves récapitules la grammaire, des vocabulaires où ils exercent la production écrit.
Notre mémoire peut donc servir à l’enseignant qui veut présenter l’Alsace durant ses cours. D’abord, il peut utiliser les informations pratiques et puis, il peut enrichir son enseignement par des fiches pédagogiques.
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Résumé

En tchèque

Bakalářská práce „ Alsasko. Spolupráce Bouxwilleru a Humpolce” se zabývá regionem Alsasko a výměnným pobytem, který se koná mezi gymnázii v Humpolci a v Bouxwilleru. Práce je rozdělena na tři části. V úvodu se zabýváme základním představením tohoto regionu. V dalších částech je posána geografie, ekonomie, symboly a regionální kuchyně. Na konci se práce věnuje významným městům. Druhá část je soustředěna na výměnný pobyt. Jsou zde představená obě města a gymnázia, která jsou součastí spolupráce. Praktická část obsahuje 3 pedagogické listy, určené pro různé úrovně znalosti francouzského jazyka.  Pedagogické listy souvisí s tématem této bakalářské práce. Cílem práce je seznámit okolí s alsaským regionem a připravit studenty z humpoleckého gymnázia na výměnný pobyt.
En français

Le mémoire « L’Alsace- Le jumelage de deux lycées, Bouxwiller et Humpolec » s’occupe de la région de l’Alsace et de la coopération entre le lycée de Humpolec et le lycée de Bouxwiller. Ce travail est divisé en trois parties. La première partie présente la région de l’Alsace. Puis, on décrit la géographie et l’économie. Les symboles de l’Alsace et la cuisine traditionnelle sont aussi mentionnées. Enfin, les villes les plus importantes sont décrites. La deuxième partie est consacrée au jumelage entre deux lycées. On y présente la ville de Bouxwiller et la ville de Humpulec et deux lycées qui font partie de la coopération. La partie pratique se compose de trois fiches pédagogiques destinées aux élèves de niveaux différents. Ces fiches pédagogiques sont liées avec le thème de ce travail. Le but de travail est de présenter la région d’Alsace et de préparer les élèves du lycée de Humpolec à l’échange.
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5. Le parc d´aventures du Lac Blanc.
     6. Le château  du Haut Kœnigsbourg.


   6. Blason de la région d’Alsace.
 
7. Le drapeau d’ Alsace.
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8.  «- Silvaner : vin léger, le goû de fruit
        - Riesling : appelé le roi des vins d´Alsace, sec et d´une grande finesse

        - Gewurztraminer : très parfumé

        - Tokay : appelé aussi pinot gris, il est venu de Hongrie au XVI siècle. Son goût 
            est légèrement fumé.

   - Muscat : il rappelle le raisin frais.

           - Pinot blanc : vin rond et souple

          - Pinot noir : il vient de Bourbogne, il a un goût de cerise.
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